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AGENT

HISTORIQUE DU THEATRE
L’Ancien Théâtre de Lille (suite)

Année 1880-1881 (Suite).

Tout le premier mois de la saison fut employé à des 
représentations dramatiques. Après Les Etrangleurs 
de Paris, Bellier mit à l’affiche un autre drame, Les 
Exilés, de Victorien Sardou, pour lequel il n’hésita 
pas à commander quatre décors au peintre Valbrun, 
et à louer des rennes au Jardin d’Acclimatation. 
L’affiche annonçait pompeusement deux cents costu­
mes nouveaux provenant du Théâtre de la Porte-Saint- 
Martin. Ce drame bien monté pour lequel du reste 
le directeur avait engagé spécialement le grand pre­
mier rôle Gerbert, qu’il devait conserver jusqu’en 
janvier, (à côté d’un autre grand premier rôle, Cayol), 
eut un réel succès. Il tint l’affiche pendant vingt 
jours.

La saison lyrique commença exactement le Ier octo­
bre avec Les Mousquetaires de la Reine qui, même 
encore à cette époque, étaient considérés comme 
l’inévitable première épreuve. La représentation fut 
quelconque, c’est-à-dire qu’elle ne provoqua ni 
sifflets, ni ovations ; la presse se montra assez réser­
vée. La Fille du Régiment passa ensuite. On y atten­
dait avec une certaine curiosité la première chanteuse 
légère, Mle Cécile Guérin. Ce fut une « plantureuse 
vivandière au physique tout rayonnant de santé ». 
Elle était belle, évidemment, mais non pas comme

SA QUALITÉ
GÉNÉRAL
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fut très applaudie à la fin duIl faut partir.

concerne le Sulpice de la bassebonne en c
laruette Chalbos

CHENARD-WALCKER

Kinnel, ainsi que pour

/ / /, ^ouleüard de la T^épublique
LA MADELEINE - LILLE

200 VOITURES Service de Nuit

BACHMANN
Agent exclusif

trio de la romance de Garat. Malheureusement elle 
crut devoir au final du « Salut à la France », quel- 
ques points d’orgue, quelques appogiatures totale- 
ment superflues qui surprirent beaucoup d’amateurs 
et que Donizetti avait oublié d’écrire, il en résulta 
un certain froid. Le second ténor Delercy tenait 
Tonio, il le chanta en bon second, mais on avait 
l’habitude à Lille d’entendre le chef d’emploi, et l’on 
conseilla au jeune pensionnaire de Bellier d’éviter à 
l'avenir ce rôle trop lourd pour lui. L’impression fut

l’on peut se figurer la petite Marie à peine comptant 
seize printemps. Il semblait que le beau Vingt et 
Unième l’avait nourrie outre mesure, il en résulta 
évidemment que les Lillois eurent devant eux une 
cantinière d'un embonpoint réellement exagéré. La 
crânerie du rôle en souffrit évidemment, mais Mle 
Guérin le jouait avec tout l’entrain dont elle était 
susceptible et le chantait avec un certain brio. La 
( leçon du chant » lui fut plus favorable que son 
grand air d’Athénaïs au premier acte des Mousque­
taires. Elle chanta avec beaucoup d’émotion la canti-

connu à Lille, et la desclauzas Mme Richer. Au bais­
ser du rideau, un esquisse d’ovation fut arrêtée par 
des chuts assez caractérisés. Point de sifflets pourtant. 
Le public de notre vieux théâtre se modernisait, 
j’allais dire... se civilisait!

Le Chalet, Faust vinrent ensuite. La première pièce 
fut très favorable au second ténor Delercy contre 
lequel il n’y eut plus d'opposition. Par contre, le 
Méphisto de la basse Kinnel, que l'artiste avait l’au­
dace de vouloir sortir un peu de la tradition, fut assez 
sérieusement contesté. Le ténor Maire, déjà discuté 
dans Olivier des Mousquetaires, le fut encore dans
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Il avait à vrai dire deux gros défauts, d’abord'aust.

Mignon pour la dugazon. On aimait beaucoup à
le vieil opéra-comique d’Adam
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TEINTURENETTOYAGE TEINTURE

LES GOBELINS LILLOISA SEC DE TOUTE

DE TOUS NUANCE A

VÊTEMENTS l'Échantillon

puis 
Lille. et la variation 

avait toujours

seconde année de théâtre) 
belge assez prononcé.

Après une reprise du

et qui avait un accent

Trouvère, l'admission d
Mme Richer, desclauzas, fut prononcée à l’unanimité, 
et celle du ténor Maire à une grande majorité.

On reprit ensuite Le Scurd ou l'Auberge pleine

de la ronde « Sur le Pont d’Avignon

123, Boulevard de la Liberté -- LILLE

un physique tout à fait désagréable, ensuite une pro- 
nonciation défectueuse, mais par contre la voix avait 
un timbre agréable, était étendue, suffisait à la totalité 
du répertoire léger et de demi-caractère, enfin l’artiste 
était un lauréat de 1876 au Conservatoire de Paris, 
et il avait en scène beaucoup d’acquis. L’épreuve de 
Faust fut favorable au baryton Redont, qui vibrait 
peut-être un peu trop, péché de jeunesse (c’était sa

son gros succès. Mignon était également une excel­
lente épreuve pour juger une dugazon. Malheureuse­
ment, Mlle Dujardin y succomba. Le trial Bonelly fut 
au contraire admis, et il sembla qu’une certaine ani­
mosité allait se révéler contre le ténor Maire, admis 
précédemment, et qu’une partie du public trouvait 
insuffisant.

Quelques jours après le baryton Reudont tombait 
à son tour. Ce furent les deux seuls refus de la 
saison. Mlle Dujardin allait être remplacée par M"e 
Arnaud et le baryton Reudont par Guillien. La basse 
Kinnel tomba à son tour en novembre. Elle ne fut 
pas remplacée.

La troupe se trouva dès lors à peu près constituée 
et le directeur put mettre à l’étude quelques nou­
veautés.

' 75
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DANCHIN
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FONDÉE EN 1871

SPÉCIALITÉ DE CHEMISES SUR MESURE
FAÇON. SOIGNÉE

LILLE

longtemps. Certes, le livret n’était pas 
auteurs Ferrier et Prével ne s’étaient 
l'imaginer.

Rue Neuve - LILLE

nouveau. Les, 
pas fatigué à

On monta cette saison-là à Lille, quatre œuvres 
nouvelles, trois opérettes : Les Mousquetaires au 
Couvent, de Vanney; Fatinitza, de Suppé ; La Mas­
cotte, d’Audran, et un opéra-comique, La Petite Fa- 
dette, de Th. Semet.

Les Mousquetaires au Couvent passèrent pour la 
première fois le 2 décembre. La pièce était annoncée 
au bas de l’affiche depuis le commencement d’octobre, 
mais pendant ces trois premiers mois de saison, en 
plus de l’ennui qu’il avait eu pour retrouver une autre 
chanteuse d’opérette, le directeur avait eu quelques 
vicissitudes, sa troupe bien qu’admise avait été quoti­
diennement contestée. Il semblait que le public lillois 
se rendant compte que depuis la guerre, le niveau du 
Théâtre de Lille était allé chaque année en dimi­
nuant, voulait réagir, et s’occuper quotidiennement du 
théâtre pour critiquer et obtenir peu à peu les amé­
liorations indispensables. Bref, ce fut avec une réelle 
curiosité qu’on se précipita au théâtre pour entendre 
cet « opéra-comique » que l’on annonçait depuis si
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ANALYSE

LOUISE

comprendre à sa fille le danger qu’il y a pour
épouser

son beau

René MOREL
Rue du Ballon, LILLEChantiers

Butte, 
coleur

‘Cél. 355

poète sans fortune, peut-être sans

Le second tableau nous mène dans un carrefour de la

et sur lequel on n’a que de mauvais renseigne- 
Au contraire de la mère, brutale et intraitable, 
se montre si tendre et si convaincant que Louise

noctambules, d’une

il fait 
elle à 
avenir 
ments. 
le père 
paraît

C’est au milieu d’une foule de chiffonniers, bri-

renoncer, bien

sont levés avant le jour, que Julien attend l'entrée de 
Louise à l’atelier, pour lui rapperer ses promesses d’a­
mour, mais l’ouvrière parvient à triompher de son pro­
pre cœur et repousse son ami ; celui-ci s’éloigne désespéré.

MEUBLES MODERNES, OBJETS D’ART 
DÉCORATION INTÉRIEURE, FERRONNERIE

Le troisième tableau est la mise en scène d’un atelier 
de couture où travaille Louise ; les ouvrières qui plai­
santent et jacassent, écoutent d'abord avec plaisir, puis 
criblent de leurs quolibets un chanteur qui exhale sa 
chanson d’amour sous les fenêtres de l'atenier, c’est Ju-

Au premier acte, nous sommes dans l'appartement des 
parents de Louise, à Montmartre. Louise s’est éprise 
d’un voisin, Julien, un artiste qui, de sa fenêtre, lui 
adresse des propos d’amour que la mère surprend. Le 
père, sa besogne finie, vient se reposer des fatigues de 
sa journée à la table de famille et examine la demande 
en mariage que vient de nouveau lui adresser Julien ;
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’ acte : COURONNEMENT DE LA MUSE réglé par M™e Gaby EDMË, Maîtresse de 
et dansé par Mlle JIVETTI, Danseuse 1/2 Caractère, et les Dames du corps de Ballet.

L E B A R G Y Fournisseur des 2 Théâtres Municipaux 
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Orchestre complet sous la direction de M. Emile ARCHAINBAUD
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Julien........... ..........................
Le Père...................
Noctambule, Pape des Fous.
Le Chiffonnier.......................
Le Chansonnier .................
Le Bricoleur, 1er Philosophe

Roman musical en 5 actes. — Poème et musique de Gustave CHARPENTIER.
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